
Chênois mate Schönenwerd (3-1) 

L’occasion fait le larron mais encore 
fallait-il la saisir ! 
Après un démarrage poussif, l’équipe genevoise prend le dessus sur un leader privé 
de deux titulaires. De bon augure avant de recevoir le LUC et les Bulgares de Burgas.   

Une semaine après sa défaite sans appel à Amriswil, Chênois a réagi de la plus belle des manières 
en dominant Schönenwerd à domicile (3-1). Les Genevois ont certes profité de l’infortune du 
leader, privé de deux joueurs majeurs, mais rien ne leur a été donné. Il leur a fallu une solide force 
de caractère pour se remettre d’un premier set raté dans les grandes largeurs et beaucoup 
d’abnégation pour prendre la mesure d’un adversaire diminué mais accrocheur en diable. 

Ce succès convaincant, celui d’une équipe solidaire, qui progresse pas à pas, est de bon augure 
alors que Sous-Moulin s’apprête à accueillir deux autres matches très attractifs : le derby 
lémanique contre le LUC, samedi 8 novembre, et un 32e de finale de Challenge Cup contre les 
Bulgares de Burgas, mercredi 12 novembre. Deux dates à réserver.  

Une saine réaction 

Samedi, en s’alignant sans son passeur Reto Giger et son oppo srilankais Mahela, blessés durant 
la semaine, Schönenwerd a surpris son monde et bouleversé les plans tactiques de Chênois. La 
présumée bonne aWaire s’est d’abord avérée un leurre pour une équipe prise à froid, très vite 
menée 1-6. Comme si ce sont les volleyeurs locaux qui étaient entrés en jeu après trois heures de 
car ! « On n’était pas là, pas à notre aWaire », dira Jovan Djokic à l’issue de la rencontre. « Certains 
ont cru que cela allait être facile, que Schöni était bon à prendre… » 

Pas vraiment sur leurs gardes, coupables de trop nombreuses fautes techniques, les joueurs de 
Charly Carreño ont failli à l’image d’un Joosep Kurik à côté de la plaque, que le coach espagnol 
n’a pas hésité à sortir à 10-14. Un coup de semonce, sans eWet immédiat, mais qui a su remettre 
le jeune prodige dans le droit chemin à l’attaque du deuxième set. Entretemps, et en toute 
logique, le leader soleurois avait empoché la première manche en s’appuyant sur une défense à 
toute épreuve, incarnée par son libero, le fantastique Julian Fischer.  

Sonné, Chênois a heureusement su reprendre ses esprits, puis 
retrouver son jeu. Car s’est d’abord sur le plan mental qu’il lui a 
fallu répliquer avant de pouvoir riposter sur le terrain. Jovan Djokic 
s’en réjouit. « Les gars ont bien réagi. Psychologiquement, ce n’était 
pas évident. La pression était sur nous. Oui, il fallait qu’on gagne, 
mais pas parce que notre adversaire était diminué. La victoire, on 
devait l’obtenir par nos propres mérites, ce que l’on est parvenu à 
faire. » Le papa de la petite Téa, qui fêtait samedi son premier 
anniversaire, est un capitaine heureux. « Ce sont là trois points 
précieux dans un championnat qui s’annonce plus serré que 
jamais », disait-il. Il ne savait pas alors que Jona était en train de 
créer la surprise en battant 3-2 le champion en titre Amriswil. Oui, 
à l’appel des play-oWs, les places seront chères ! 



Des progrès réjouissants 

Pour finalement s’imposer sans tomber dans le piège d’un tie-break, l’équipe genevoise a donc 
su se remobiliser. Son collectif et sa supériorité en attaque ont fini par prendre le dessus sur un 
adversaire qui n’a pas pu masquer durablement ses limites, fondées notamment sur 
l’inexpérience et la petite taille (1,80 m) du jeune passeur Louis Hunziker. Oui, l’occasion a fait le 
larron mais encore fallait-il la saisir !  

Au-delà d’une certaine opportunité, Charly Carreño loue la manière avec laquelle ses joueurs ont 
réussi à remporter la partie après un démarrage poussif. Il vante leur esprit de corps, leur 
engagement. Au-delà du résultat, c’est la progression de l’équipe qui le satisfait le plus. En 
défense où elle se montre plus entreprenante, au service où Clément Diverchy et Stefan 
Kovacevic ont été les plus performants, au bloc où elle gagne en constance. « On est sur la bonne 
voie », aWirme-t-il. La confiance aidant, Chênois espère poursuivre sur sa lancée. La prochaine 
venue du LUC et de Burgas à Sous-Moulin ne peut que renforcer sa motivation. 

 

Chênois – Schönenwerd 3-1 

Sets : 16-25, 25-22, 25-19, 25-21 

Sous-Moulin, 300 spectateurs 

Arbitres : Cédric Grellier et François Troyon 

Chênois : Diverchy (4 points), Geneux (4), Kurik (16), Norris (17), Kovacevic (5), Djokic (10) ; Del 
Valle. Dos Santos, Douib. 

Schönenwerd : Hunziker (5), Maag (6), Eduardo (10), von Burg (13), Lengweiler (8), Kolb (17); 
Fischer. Frauendorfer (3), Winzenried, Licka. 

Notes: Chênois sans Sejdija ( blessé) ; Amriswil sans Egger et Mahela Jayalath (blessés). 

 

Le point 

Résultats : Chênois – Schönenwerd 3-1, Näfels – Colombier 3-0 (25-15, 25-21, 25-21), Jona – 
Amriswil 3-2 (25-23, 26-24, 21-25, 17-25, 15-12). Lausanne UC – St-Gall 3-0 (25-22, 25-14, 25-19) 

Classement : 1. Näfels 3/9, 2. Chênois 4/9, 3. Jona 3/8, 4. Schönenwerd 4/8, 5. Amriswil 4/7, 6. 
Lausanne UC 4/4, 7. St-Gall et Colombier 4/0. 

Prochains matches. Mercredi 5 novembre : Näfels – Jona (19 h 30). Samedi 8 novembre : 
Amriswil – Näfels (17 h), Chênois – Lausanne UC (17 h 30), Colombier – St-Gall (17 h 30), 
Schönenwerd – Jona (17 h 30) 

 


